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prévenir la famine , mais les Pruffiens les
y firent rentrer a coups de canon Pendant
les 5 premieres {emaines du liege, la plus
grande partie de la ville neuve, & le quat-
tier des Juifs furent enticrement brales &
detruits. On jetra au moins deux cens mille
grenades d’obuliers, boulets & bombes dans
la ville, qui tuerent plus de gooo habi-
tans, & en bleflerent plus de gooo. »

St on jette un coup-d'eeil fur la Saxe, les

fcenes qui s'y paffent, ne font pas plus con-
folantes pour 'humanite. L’auteur nous trace
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la maniere cruelle, avec laquelle on exi-
gea des magittrats & des plus riches mar.
chands de Saxe , d’exorbitantes contribu-
tions, & cela malgré les allurances contrai-
res, fignees de la main méme du roi. On
jettoit ces malheureux dans des cachots ,
ol ils ne recevoient pour toute nourriture,
que du pain & de Peaw. La ils ¢toient cou-
chés, comme des {cel¢rats, fur de la paille
pourrie, f{ans avoir méme la liberté de for-
tir, pour f{oulager les premiers beloins de
la nature. On les menacoit continuellement
de les mener, a coups de nerf de beeuf, en
qualite derecrues, dans la cicadelle de Magde-
bourg; & ce traitement inhumain précipita
dans la tombe grand nombre ’hommes, de
femmes, & méme d'enfans, » Et qu’on ne

penfe pas pouvoir mettre toutes les horreurs de

cette guerre fur le compte des Prufliens : il

n’y a qu'a fe rappeller la fatale deftinée de

“Zittaw , ville confidérable de la Luface, incen-

diée par des boulets rouges; & dont prefque
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